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AVERTISSE MENT.

Il sera nécessaire de faire apprendre aux élevés les cinq premiers articles des principes qui leur donneront les connois-

sances primitives et qu'il est indispensable de savoiravant de solfier.
Le. premier deces articles donne la connaissance de la clef; et le second celle du nombre des notes, des tons et des

demi-tons qui se trouvent entr'elles. Le troisième article traite de la valeur des notes; le quatrième de celle du point, et le
cinquième de la valeur des silences. Quand aux autres articles, les maîtres pour ne point surcharger la mémoire des écoliers,
auront l'attention de ne les leur faire apprendre qu'ils seront assez avances pour les bien concevoir, et ne rien confondre.

ARTICLE I.
DE LA POSITION DE LA CLEF. (1 )

Demande. Ou pose-t-on la clef de Sol?
Reponse. Sur la seconde ligne.

-

ARTICLE II.
DU NOMBRE DES NOTES QUI SERVENT À ECRIRE LA MUSIQUE.

D. Combien y a-t-il de notes dans la musique?
R. Sept.
D. Comment les nomme-t-on?

R. Ut, Re,Mi,Fa, Sol, La, Si.
D. Combien ces sept notes font-elles de tons?
R. Cinq tons et deux demi-tons diatoniques lorsqu'on y

joint l'octave qui est la répétition du premier son.
D.. Sur quels degrés se trouventles deux demi-tons dans le

mode majeurs?
^R. Du troisième au quatrième degre, et de septième au

huitième degré (2)

D. Sur quels degrés se: trouvent les deux demi-tons
dans le mode mineur?

R. Du deuxième au troisième degré, et. du septième au
huitième degré.

ARTICLE III. Y
DE LA VALEUR DES NOTES. ---

IJ¡EM.JNIlE'S. REPONSES. FIGURES.
Combienla RONDE Q

**
-vaut-ellede blanches?'CJ D'eux. _p p. >

de noires? Quatre. —^^ 0

de croches? Huit. _p ^"
de doub.les-croches? Seize. ttsf '-^SSI^^SSSS^SSS^
de

eu

Combienla BLANCHE ^ i

vaut-elle de noires? Deux. r
de croches? Quatre. ^^^—
de doubles-croches Huit. ^ 0 0 0 0 0

BSSS BS9 QBBSBSBSSSSSBSp—"

de triples-croches? Seize. r —

Combienla NOIRE

Taut-elle decroches? Deux.
r

de doubles-croches Quatre.

de triples-croehes? Huit. 0 0 0 0—0-0—f—eÈSES HSSËEs

Combienla CROCHE —

vaut elle dedoubles-di> Deux. ggjggf
de triples-croches? Quatre. a a g tsssB

Combien la

DonBLÉ- CROCHE . ^

vaut elle de triples-or.? Deux. 0S

(1 ) Lorsque l'élève en sera venu à solfierlès clefs autres

que la clef de SOL,onlui fera connaître les principes

suivants, qui ont été omis par Rodolphe.

DE LA CONNAISSANCE DES CLEFS

Il y a en musique trois espèces de clefs qui secri-

vent de huit manières différentes
.

Deuxclefs de SOL~
quatreclefs

d'UT~
et deuxclefsdeFA

La clef de SOL se pose sur la première

et sur la deuxième ligne .............................

La clef d'UT se pose sur la première,

a seconde, la troisièmeet la quatrième ligne.

La clef deFA se pose sur la troisième

et la quatrième ligne...........................

La notéplacée
sur la lignede la clef prend le nom de

cette clef.

FIGURES ET POSITION DES CLEFS.
1

(Colles marquées d'une astérique sont peu usitées )

(2) Il y a deux sortes de degrés : le degré CONJOINT ou DIA-

TONIQUE et ie degré DISJOINT.

Le degré conjointest le plus petit de tous les interval-

les: il n'embrassequ'un intervallede seconde;ainsi UT RÉ et RÉ

MI sont des degrés conjoints,vu qu'il n'y a qu'un intervalle de

seconde d'UTà RÉ comme de RÉ à MI
MARCHE DIATONIQUE signifie la même chosequemar-

che par degrés conjoints.

LA GAMME, soit en montant, soit endescendant,senom-

me GAMME DIATONIQUE ou GAMME PAR DEGRÉS CON-

JOINTS.
Le degré disjoint est celui qui embrasse un plus grand *

intervalle que celui de seconde; ainsi UT MI, UT FA, UT SOL,

UT LA, UT SI, sont autant de degrés disjoints, vu que le

plus petit de ces intervalles excède l'intervallede seconde.



ARTICLE IV

DE LA VALEUR DU POINT APRES LA NOTE.

D. Que fait le point après une note quelconque?
R. Il augmente la note de la moitié de sa valeur. /

FIGURES

D. Combien vautune ronde avec un point?
....

~~o—J-j-
R. Trois blanches ~1ft

D. une blanche arec un point?

R. Trois noires ~f—f"

D. une noire avec un point?

R. Trois croches

D. une croche avec un point? -,
R. 1 rois doubles-croches

~-*—?—f~
~BSSEBS3

D. une double-crocheavec un point~-, _¥ •
R. Trois triples-croches ~~f~f—f~

Un second point augmente encore la note de la moitié dela valeurdu premierpoint.

EXEMPLES.

Le point et le second point se placent aussi après les silences avec les mêmes

conditions dp valeurs que pour les notes.
Il yades groupes de trois et de six notes, désignéspar un 3 ou par un 6, qu'on

appelle TRIOLETS et SIXAINES; les triolets prennent la valeur de deux notes et
les sixaines la valeur de quatre,

/ EXEMPLES.

ARTICLE V.

DU NOM ET DE LA VALEUR DES SILENCES.
DEMANDES. REPONSES. FIGURES.

" Comment piarque-t-on le silence
d'une ronde? Par une pause. 0

(La pause se place sous la ligne.)
d'une blanche? Par une demi-pause.

Q -
( La demi-pausese p)acesur la ligne.) [

d'une noire? Par un soupir.
^ '\

,d'une croche? Par un demi-soupir. '
^~Y

d'une double-croche? Par un quart de soupir f ^
,
1

d une triple-croche? Par un huitièmeou de-
mi-quart de soupir. ~~t ^—

de deux mesures? _Parun seul signe que_ton nomme bâton -
de deux pauses.

de quatre mesures? Par un seul signeque
l'on nomme bâton

a —
de quatre pauses. ~~

ARTICLE VI.
DES SIGNES 'DE MESURE.

1 D. Combien y a-t-il de mesures usitees?
R. Trois : la mesure à QUATRE TEMPS, la mesure à DEUX

TEMPS et la mesure à TROIS TEMPS.
D. Comment se marque la mesure à quatre temps?

R. Par un C
•D. Comment se marque la mesure a deux temps?

R. Parle chiffre 2,ou parle chiffre 2avec un 4 dessous,

ou par un ~(j* (barré)
D. Comment se marque la mesure à trois temps?
R. Par le! chiffre 3, ou par le chiffre 3 avec un 4 dessous.

MESURES

La mesure se bat de trois manières différentes,

ARTICLE VII.
DES SIGNES DES MESURES COMPOSEES, DERIVEES DES

MESURES SIMPLES.

D. Combien y a-t-il de mesures composées?
R. Trois: la mesures à DOUZE HUIT, la mesure a SIX-

HUIT, et la mesure à TROIS-HUIT.
D. Comment se marque la mesure à douze-huit?
R. Par le chiffre 12 avec un 8 dessous.
D. Comment se marque la mesure à six-huit?
R. Par le chiffre 6 avec un 8 dessous.
D. Comment se marque la mesure à trois-huit?
R. Parle chiffre 3 avec un 8 dessous.

MESURES

ARTICLE VIII.
DE LA POSITION DES DIESES.

D. Comment se posent les dièses?
R. De quinte en quinte en montant (1)

DEMANDES REPONSES
Ou se pose le premierdièse?_ Sur le FA.

le second?_ Sur 1l'Ut.

—.
le troisième?__ Sur le SOL.
le quatrième? Sur le RÉ.
le cinquième? Sur le LA.

—
le sixième?

---
Sur le MI.

-
le septième?

.
Sur le SI.

le huitième? Sur le FA. (2)

(1) Une quinte est l'espace de cinq degrés
.(2) Le huitième dièse est double et se nomme double-dièse.991. R.



3

le second?
~----

Sur le mi.
le troisième? Sur le LA.
le quatrième? Sur le RÉ.
le cinquième? Sur le SOL.
le sixième? ! Sur l'UT.
le septième?- Sur le FA.

~_j_ le huitième?— Sur le si. (1)

1erbémol. 2ebémol. 3ebémol. 4ebémol;5ebémol.6ebémol. 7.e bémol.double-bémol.

ARTICLE X.
DE LA FIGURE ET DE L' EFFET DU DIESE, DU BEMOL

ET DU BÉCARRE.

Le dièse se marque ainsi: .
Le bémol se marque ainsi: .
Le bécarre se marque ainsi: ^.

D. Dans quel mode sont les notes naturelles?
R. Dans le ton d'UT naturel.
D. Que fait le dièze devant une note naturelle?
R. 11 hausse la note d'un demi-ton mineur.
D. Que fait le bémol devant une note naturelle?
R. Il baisse la note d'un demi-ton mineur.
D. Comment faut-il que la note soit pour pouvoir mettre

un dièse ou un bémol devant?
R Il faut que la note soit naturelle.

D. Que fait le bécarre devant une note?
R Il remet la note dans son ton naturel.
» Comment faut-il que la note soit pour pouvoir met-

tre un bécarre devant?
R Il faut que la note soit diésée oubémolisée.

ARTICLE XI.
DE LA DISTINCTION DU MODE MAJEUR ET DU MODE MINEUR

D. Combien y a-t-il de modes? (2)
R. Deux, le mode majeur et le mode mineur.
D. Quel est le modèle des tons majeurs?
R. C'est le ton d'UT naturel.
D. Quel est le modèle des tons mineurs?

,
R. C'est le ton de LA naturel.'
D. Qu'entendez-vouspar ton naturel?
R. C'est lorsqu'il n'y a ni dièses ni bémols à la clef.
D. Ou connait-on lorsqu'un mode est majeur
R. Quand il ya deux tons du premier au troisièmedegré.
D. Où connait-on lorqu"un mode est mineur?
R. Quand il n'y a qu'un ton et un demi-ton du premierau troi-

sième degré.

MODE MAJEUR. M.ODE MINEUR.

ARTICLE XIX.
DU NOMBRE DE DIÈSES QU' IL FAUT À CHAQUETON, AVEC SON TON RELATIF. (3)

D. Dans quel ton estun morceau lorsqu'il n'y a ni dièses ni
bémols à la clef?

R. En UT majeur ou en LA mineur. Voyez Ex.1.
D. Dans quel ton est-on avec un dièse à la clef?
R. En SOL majeur ou en MI mineur. Ex.2.
D. Et avec deux dièses ?
R. En RÉ majeur ou en si mineur. Ex.3.
D. Et avec trois dièses?

.
E. En LAmajeur ou en FA mineur. Ex.4.

D. Et avec quatre dièses?
R. En MI majeur ou en UT mineur. Ex.5.
D. Et avec cinq dièses?
R. En SI majeur ou en SOL mineur. Ex.6.
D. Et avec six dièses?
R. En FA # majeur ou en RÉ mineur, Ex.7.
D. Et avec sept dièses?
R. En UT majeur ou en LA mineur. Ex. 8.

EXEMPLES.

(NOTA) Ces deux dernierstons sont rarement usités.

(1 ) Le huitième bémol est double et se nommedouble-bémol.
(2) MODE signifie l'union des trois sons principaux qui forment
entre eux l'accord le plus parfait et qui font la base el la consti-
tution de toute musique.

Les t rois sons principaux qui constituent le mode sont ;

la TONIQUE ou premier degré, la TIERCE ou troisième
degré, et la dominante ou cinquième degré.

Le mode a deux genres, ou plutôt il y a deux genres
de mode, le majeur et le mineur.

C'est toujours la tierce majeure qui caractérisele mo-

de majeur, et la tierce mineure qui caractérisele mode

mineur.
(3) Un ton est relatif d' un autre ton lorsqu'il est désigne

à la clef par la même quantité de dièses ou de bémols.
Ainsi le ton de MI mineur est relatif de SOLmajeur, vu



ARTICLE XIII.
DU NOMBRE DE BÉMOLS QU'IL FAUT

À CHAQUE TON AVEC SON TON RELATIF.

D. Dans quel ton est un morceau avec un bémol à la clef?
R. En FA majeur ou en RE mineur. Voyez EX.1.

D. Et avec deux bémols?
R. En si \>majeur ou en SOL mineur. Ex.2.
D. Et avec trois bémols?
R. En mi majeurou en UT mineur. Ex.3.
D. Et avec quatre bémols?

R. En LA majeur ou en FA mineur. Ex.4.

D. Et avec cinq bémols?
R. En RE majeur ou en SI mineur. Ex.s.
D. Et avec six bémols?
R. En SOL majeur ou en MI mineur. Ex.6.
D. Et avec sept bémols?
R. En UT majeurou en LA mineur. Ex. 7.

EXEMPLES.

ARTICLE XIV.
MOYEN DE CONNAÎTRE LA TONIQUE DANS LES MODES MAJEURS ET MINEURS AVEC DES DIESES.

D. Dans les modes majeurs avec des dièses ou se pose
la tonique?

R.Un degré d'un demi-ton diatonique au-dessus d« der-
nier dièse pose à la clef.

D. Dans les modes mineurs avec des dièses ou se pose la
tonique?

R. Un degré d'un ton au dessous du dernier dièse pose a
la clef.

TABLEAU DE TOUS LES MODES MAJEURS ET MINEURS AVEC DES DIESES.

Remarquezque chaque tonique est toujours posee un degré audessus du dernier dièse dans les modes majeurs, et un degré audessous dudernierdièse dans les modes mineursavec
dièses.

ARTICLE XV.
MOYEN DE CONNAÎTRE LA TONIQUE DANS LES MODES MAJEURS ET MINEURS AVEC DES BÉMOLS.

D. Dans les modes majeurs avec des bémols où se pose la
tonique?

R. Quatredegrés au-dessousdu dernierbémol posé à la clefs
.

D. Dans les modes mineurs avec des bémols où se pose la
tonique?

R. Six degrés au-dessous du dernier bémol posé a la clef.

TABLEAU DE TOUS LES MODES MAJEURS ET MINEURS AVEC DES BEMOLS .

Remarquez que chaque tonique est toujoursposéequatredegré au-dessousdu dernier bémol dans les modes majeurs,et six degrés au-dessous du dernierbémol dans les modesmineursavec bémols.

qu'ils sont tous deux désignés à la clef par le même signe; il en est de même des autres tons. (Voyez lesl'xPIH)lll's ci-contre et ci-dessus.)



ARTICLE XVI.1

POUR SE FAMILIARISER AVEC LES DEGRÉS DE TOUTES LES GAMMES.

1

-- ..

D.Combien ya-t-il de notes dans la gamme? R.Huit
D. Combien les huit notes font-elles de de-

grés? R.Huit
D.Quel est le premier degré d'un modequel-

conque? R.Cestlatonique.

GAMME DU TON D'UT.

SERVANT DE REGIE POUR TOUS LES TONS.

DEMANDES.
Dans le ton d'UT

quel est le premierdegré ?

REPONSES.

C'est l'UT ou TONIQUE.

GAMME DU TON D'UT.

D. Quel est le second degré? R. C'est le RE.
le troisième? le MI.
le quatrième? le FA.
le cinquième? le SOL.
le sixième? le LA.
le septième? - le SI.
le huitième?

—
l'UT.

D. Est-il nécessaire de nommer l'octave huitièmedegré?

R. Il est indiffèrent de nommer l'octave huitièmeou pre-
mier degré, vu que l'octave nest que la repetition du premier
degré que l'on nomme tonique.

GAMME DU TON DE SOL.

Le même ordre subsiste dans toutes les gammes,comme ci-dessus.

ARTICLE XVII.
DES DEUX GENRES DE DEMI-TONS ET DE LA MANIÈRE DE LES DISTINGUER.

D. Combien y a-t-il de sortes de demi-tons?
R. Deux, le demi-ton majeur et le demi-ton mineur. (1 )

D. Comment connait-on le demi-ton diatonique?
R. C'est lorsque deux notes sont placées l'une sur la ligne

et l'autre dans l'intervalle le plus prochain.

EXEMPLES DE DEMI-TONSMAJEURS.

D. Comment connait-on le demi-ton mineur? '
R. C'est lorsque deux notes sont sur la même ligne ou

sur le même intervalle par le moyen du dièse ou du bé-
mol

.

EXEMPLES DE DEMI-TONSMINEURS.>'

ARTICLE XVIII.
INTERVALLES DES NOTES DANS L'ORDRE NATUREL.

DEMANDES. RÉPONSES.
Comment nomme-t-on deux notes sur le

même degré, je suppose UT et UT?— Unisson.
Comment nomme-t-on

la distance d'UT à RÉ? Seconde.
d'UT à MI? - Tierce.

-
d'UT à FA? Quarte.

DEMANDES. - REPONSES.
Comment nomme-t-on

la distance d'UT à SOL? Quinte.
d'UT à LA? Sixte. '

d'UT à SI? Septième.
d'UT à UT? Octave.

(1) Le demi-ton majeur se fait par l'emploi de deux notes soit en montant soit en descen-

dant par degrésconjoints, comme de SI à UT, de RE H MI bémol, FA dièse à SOL natu-

rel ou de SI à LA
.

(Voyez les exemplesde demi-tons majeurs ci-dessus) Le demi-ton

mineur s'opère,en faisant passer la même note successivement du naturel au dièse, du die-

se au naturel; du bémol au naturel, ou du naturel au bémol. (Voyez les exemplesde de-

mi-tons mineurs ci-dessus

Si je nomme demi-ton majeur l'intervallede SI à UT, de RE a MI , de
FA à SOLnaturel, etc. et demi-ton mineur l'intervalled' UT à UT £ de RÉ#

à RÉ naturel, de SI à SI naturel, etc. ce n'est que pour me conformerait prin-

cipe établi et reçu depuis longtemps, et afin d'être entendu de tout le monde. Je

sais que l'on pourrait envisager ces deux intervalles d'une manière toute opposée;

mais pour en donner la preuve il faudrait entrer dans un détailétrangerà cet ouvrage.



ARTICLE XIX.
RENVERSEMENT DES INTERVALLES DANS L'ORDRE NATUREL.

DEMANDES. RÉPONSES.
Que devient un unisson renverse? Octave.

une seconde renversée? Septieme.
une tierce renversée? Sixte.
une quarte renversée? Quinte.

DEMANDES. RÉPONSES.
Que devient une quinte renversée? Quarte.

une sixte renversée? Tierce.
une septierhe renversée? Seconde.
une octave renversée? Unisson.

ARTICLE XX.
COMPOSITION DES INTERVALLES. 9

D. De quoi est composée

une seconde mineure? R.D'un demi-ton.
... une seconde majeure? R. D'un ton.

une seconde augmentée? R. D'un ton et d'un demi-ton.

D. De quoi est composée

une tierce diminuée? R. De deux demi-tons.
une tierce mineure? R. D'un ton et d'un demi-ton.

.- une tierce majeure? R. De deux tons.

D. De quoi est composée

une quarte diminuée? R. D un ton et deux demi-tons.

—— une quarte juste? R. De deux tons et un demi-ton.
une quarteaugmentée? R. De trois tons.

D. De quoi est composée

une quinte diminuée? R. De2tons et 2 demi-tons.
une quinte juste? R.De 3 tons et 4 demi-ton.
une quinte augmentée? R.De 3 tons et 2 demi-tons.

D. De quoi est composée

une sixte mineure? R.De3 tons et 2 demi-tons.
une sixte majeure? R.De4 tons et 1 demi-ton.- une sixte augmentée?

-

R.De 4 tons et 2 demi-tons.

D. De quoi est composée

une septième diminuée? R.De 3 tons et 3 demi-tons.
une septième mineure? R.De 4 tons et 2 demi-tons.- une septième majeure? R.De 5 tons et 1 demi-ton.

D. De quoi est composée l'octave? R. De cinq tons et deux demi-tons.

ARTICLE XXI.
RENVERSEMENT DES INTERVALLEES DU MINEUR AU MAJEUR ET DE L'AUGMENTÉ AU DIMINUE

.

». Que devient une seconde mineure renversée?
R.Une septième majeure.
D. Que devient une seconde majeure renversée?
R.Une septième mineure.
D. Que devient une seconde augmentée renversée?
R.Une septième diminuée.

D. Que devient une tierce diminuée renversée?
R. Une sixte augmentée.
D. Que devient une tierce mineure renversée?
R.Une sixte majeure.
D. Que devient une tierce majeure renversée?
R.Une sixte mineure.



. |><- Que devient une quarte diminuée renversée?
R.Une quinte augmentée.

D. Que devient une quarte juste renversée ?

/ R. Une quinte juste.
D. Que devient une quarte augmentée renversée?
R.Une quinte diminuée.

Que devient une quinte diminuée renversée? '

R. Une quarte augmentée.
D. Que devient une quinte juste renversée?
R. Une quarte juste.
D. Que devient une quinte augmenta renversée?

R. Une quarte diminuée
.

D. Que devient une sixte mineure renverse ?

R.Une tierce majeure.
D. Que devient une sixte majeure renversée?
R. Une tierce mineure.
D. Que devient une sixte augmentée renversee?
R. Une tierce diminuée.

D. Que devient une septième diminuée renversée?
R. Une seconde augmentée.

D. Que devient une septième mineure renversée?
R. Une seconde majeure.
D. Que devient une septième majeure renversée?
R.Une seconde mineure.

ARTICLE XXII.
RÈGLE POUR SAVOIR CE QU' IL FAUT FAIRE POUR PASSER D'UN TON MINEUR À SON MAJEUR, ET D'UN TON MAJEUP

À SON MINEUR, PAR LE MOYEN DE TROIS DIÈSES.
D.Dans quel mode est le ton ;de LA naturel lorsqu'iln'y

a ni dièses ni bémols a la clef?
R. Dans le mode mineur0
D. Que faut-il faire pour passer de la mineur a son ma-

jeur?
R. Ajouter trois dièses a la clef.

D. Que faut-il faire (règle générale) dans tous les tons
mineurs avec des dièses pour les rendre majeurs?

R.Toujours ajouter trois dièses au nombre qui se trouve
à la clef.

TONS MINEURS AVEC DES DIESES RENDUS MAJEURS.

D. Que faut-il faire dans toupies tons majeurs avec des
dièses pour les rendre mineurs?

R.Toujours retrancher trois dièses a la clef.

TONS MAJEURS AVEC DES DIÈSES RENDUS MINEURS.

D. Gomment retrancher trois dièses a la clef dans le (on-
de RÉ majeur qui n'en a que deux?

R.Il faut retrancher les
deux dièses qui sont a la clef,
et subtituer un bémol en leur
place.....................

D. Comment retrancher trois dièses de la clef dans le ton
de SOL majeur qui n'en a qu'un?

R. Il faut retrancher le
dièse qui est à la clef et sub-
stituer deux bémols en sa
place.....

ARTICLE XXIII.
RÈGLE POUR SAVOIR CE QU'IL FAUT FAIRE POUR PASSER D'UN TON MAJEUR A SON MINEUR, ET D' UN MINEUR

À SON MAJEUR, PAR LE MOYEN DE TROIS BEMOLS.

D. Dans quel modo estle ton d'UT naturel ?
R.Dans le mode majeur.
D. Que faut-il faire pour passer du ton d'UT majeur a son

mineur?
R.Il faut ajouter trois bemols

a la clef.....

. D. Que faut-il faire (règle générale) dans tous lestons ma-
jeurs avec des bémols pour les rendre majeurs?

R.Il faut toujours retrancher trois bémols au nombre qui
se trouve à la clef.

TONS MAJEURS AVEC DES BÉMOLS RENDUS MAJEURS.



D.Que faut-il faire dans tous lestons mineurs avec des
bémols pour les rendre majeurs?

R. Il faut toujours retrancher trois bémols au nombre

qui se trouve a la clef.
1

TONS MINEURSÀ T EC DES BÉMOLS RENDUS MAJEURS.

Du min eu r au majeur. Du mineur au majeur.

D. Comment retrancher de la ciel trois bémols dans le

ton de SOL mineur qui n'en a que deux?
R. Il faut retrancher fies

deux bémols qui sont a la clef
et substituer un dièse en leur
place.......................

D. Comment retrancher de la clef trois bémols dans le

ton de RÉ mineur qui n'en a qu'un?

ARTICLE XXIV.

DE S
CARACTÈRES ACCIDENTELS

(1)

D. Combien y a -t-il de caractères qui puissent être ac-
cidentels?

* R. Trois: le dièse, le double-dièse et le bécarre.
Qu'entendez-vous par caractères accidentels?

R. Ce sont des caractères qui ne sont pas a la clef.
D. Dans quels modes ces caractères sont-ils accidentels?
R. Dans tous les modes mineurs

.D. Aquoi sert, le dièse accidentel?
R. A hausser le septième degré d'un demi-ton.

D. A quoi sert le double-dièseaccidentel?
R. A hausser d'un demi-ton le septième degré qui est

déjà diésé à la clef.
D. A quoi sert le bécarre accidentel?
R. A hausser d'un demi-ton le septième degré qui est

hémolisé à la clef.
D. Pourquoi hausse-t-on toujours le septième degré

dans les modes mineurs?
R. Pour le rendre note sensible.

EXEMPLE
1
DU DIÈSE, DU DOUBLE DIESE ET DU BECARRE ACCIDENTELS PLACES EN

TÈTE DE TOUS LES TONS MINEURS.

MODÈLE DES TONS MINEURS.

(0 Dans tous lestons mineurs avec (les dièses le dièse accidentel n'a lieu que
lorsqu'il y a depuis un jusqu'à quatre dièses à la clef; sitôt qu'il y en a cinq, il faut

avoir recours au double-dièse pour hausser le septième degréqui se trouve déjà dièse

à la clef. Dans les tons mineurs avec des bémols, il n'y a que deux tons dont la note

sensible puisse être caractérisée au moyen du dièse accidentel. Sitôt qu'il y a

trois bémols à la clef, il faut avoir recours an bécarre pour hausser le septiè-

me degré qui est bémolisé. à la clef. ( Voyez les exemples ci-dessus.)



ARTICLE XXV.

.. DES AGREMENTS DU CHANT

Le PORT DE VOIX, que l'on nomme aussi notedegoût, .

d'agrément ou petite note, est désigne par une note plus
petite que les autres. La petite note ne se nomme point en

solfiant; on la fait seulement sentir en nommant la note avec
laquelle elle est liée. On verra dans les exemples suivantsl'em-
ploi de la petite note sur tous les intervalles praticables...

NOTES DETACHEES.

Les notes détachées sec sont quelquefois désignées par
des petits points ou des petites barres que l'on met au-dessus.

NOTES COULÉES, LIÉES ET SYNCOPEES.

Les notes coulées, ou liées, ou syncopées sont desi-
gnées par ce signe ~ .

REPRISES.
Les quatre signes marqués ci-après servent à séparer

les reprises d'un morceau de musique. Le premier signe,
qui n'a pas de points, marque qu'il faut allerde suite, le se-
cond, qui a des points à gauche, marque qu'il faut dire deux
fois la première reprise; letroisième, qui a des pointsàdroi-
te, marque qu'il faut dire deux fois la seconde reprise;en-
fin le quatrième, qui a des points des deux côtés, marque
qu'il faut dire deux fois chaque reprise.

RENVOI.

Le RENVOI (~) sert à ramener de la fin d'un morceau
de musique au commencement. On met toujours deux ren-
vois; le second ramène au premier.

POINT D'ORGUE.

Le POINT L'ORGUE, que l'on nomme aussi FERMAT, ou
POINT D'ARRET, est un, repos que l'on fait plus ou moins long.
Pendant ce repos la partie récitante (s'il yen a une),a quel-
quefois le loisir de faire différents passages à sa volonté.
Dans d'autres cas, le point d'orgue est un repos général.

GUIDON.
Le GUIDONest un signe qui se met ordinairement a la fin de

chaque portée, et qui sert à indiquer la première note de la
portée qui suit.

SIGNES D'INTENSITÉ.

Le signe marque ainsi sert à indiquer qu'il faut
augmenter les sons.

Le signe marque ainsi~ sert a indiquer qu'il faut
diminuer les sons.

Et le signemarquéainsi~ sert àindiquer,
qu'il faut augmenterle son jusqu'au milieu,et ensuitelediminuer.
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CADENCES.

La CADENCE se fait par le moyen de deux notes que
fait entendre successivement; le battement de ces deux no-
tes prend ordinairement son appui sur la penultieme note
d'une phrase musicale.

Il y a deux sortes de cadences: l'une est la cadenceplei
ne; elle consiste à ne commencer le battement de voix qu'a-
près en avoir appuyé la note supérieure 4 fautre s'appelle ca-
dence brisée, et l'on y fait le battement de voix sans aucune
préparation.

OBSERVATION.- Lorsque j'ai fait les leçons sur les clefs d'UTet sur la clef

de FA, mon dessin n'a pas été de fatiguer inutilementles écoliers par une nouvelle é-
tude, niais seulement de leur faciliterles moyens de les apprendresans beaucoup de

difficultés, et en peu detemps; c'est pourquoi j'ai chois de préférence le genre des

petits airs comme moins ennuyeux,et très utile pour ce genre d'étude
.

1LISTE DES TERMES ITALIENS EMPLOYÉS DANS LA MUSIQUE.

TERMES ITALIENS. SIGNIFICATIONS.

GRAVE. Grave, le plus lent de tous les mouvements.
LARGO. Large, sévère.

LENTO. Lent.

LARGHETTO. Largement,moins lent que largo.
ADAGIO. Lentement,~, posément.
SOSTENUTO. Soutenir le son.
MAESTOSO. Majestueux.AFFETTUOSO. Affectueux.
CANTABILE. Chanter avec goût et sans se presser.
TEMPO DI MENUETT0. Temps de menuet.
TEMPO DI MARCIA. Temps de marche
ANDANTE. Allez mouvement gracieux.
ANDANTINO. Un peu moinslent que 1'ANDANTE.

TEMPO GIUSTO Temps juste, ni trop lent ni trop vite
,

GRAZIOSO Gracieux.
ALLEGRETTOou ALLTTO Moins vite qu'allegro.
ALLEGROou ALLO. Gai,vif.
PRESTO. Vif animé rapide.
PRESTISSIMO. Très vif impétueux.
DOLOROSO. Douloureux.
CON ESPRESSIONE

.
Avec expression.

MODERAT0. Modéré-

COMODO. Commode.
NON TROPPO. Pas trop.
QUASI. Presque

.
CON BRIO. Brillant.
BRIOSO. Vif agile. '
AGITAT0. - Agité.
SCHERZANDO. Gai léger en badinant.
MOSSO. Animé.
CON MOTO. Avec mouvement.
MOLTO. Beaucoup.
ASSAI. Assez.
PIANO ou p, Faillie, doux.
PIANISSIMO ou pp. Très faible,tres doux

.
ANIMATO. Animez,
POCO A POCO. Peu à peu

TERMES ITALIENS, AJIREHATIONS. ' S.lG-N.lF.lCAT./ONS.

DOLCE ou DOL. Doux. <

FORTE F Fort.

FORTISSIMO ff. Très fort.
MEZZO FORTE TTL/f Demi-fort.
SFORZATO

,
Forcé subitement.

RINFORZANIJ0 RIlVF, En renforçant.
ORESCENIJO CRES. En augmentantde fc:ce.
DECBESGENDO IJECRES. En diminuant de force.
DIMINUENDO JJIAI. En diminuant.
SMORZANDO SMORZ. En mourant, éteindre.
MORENDO MOREN. En mourant.
LEGATO LEG. Lié.
STACCATO STAC- Détaché.

PORTAMENTO PORTAM. Porté.
RITARBANDO RITARIJ. En Retardant.
RALLENTANIJO RALL. En Ralentissant.
IIITENUTO RIT. Retenu.
ACCELERANDO ACCEL, En accélérant.

STRINCENJJO STRING• En serrant.
A 'l'BA/POou TEMPO I!' Premier mouvement.
ESPRESSIJO ESPRESS. Expressif.
LEGGIERO LEGG. Léger.
CON ANIMA

.
Avec âme

CON SPIRITO. Avec esprit.
CON GRAZIA. Avec grâce.
CON ClfSTO. Avec goût.
CON JJELICATEZZA. Avec délicatesse.
CON ALLECREZZA. Avec joie, allegresse.
CON FlfOCO. Avec feu.
CON CALORE, A*ec chaleur.
CON FORZA, Avec force-.
CALANJJO. En échauffant l'exécution.
ANIJ/ATO. Animé.
BEN MARCATO

.
Bien marqué.

AD LIBITTM. volonté,
A PIACERE. A plaisir,
SOLO Seul.



PROPOSITION D'UN NOUVEAU SIGNE
QUI SERVE À DISTINGUER SANS DIFFICULTÉ, LE M,ODEMAJEUR D'AVEC LE MODEMINEUR

TouS les musiciens savent que, lorsqu'il n'y a ni dièses
ni bémols à la clef, l'on est en UT majeur ou en LA mineur,
mais lequel des deux? c'est une difficulté à résoudre. Si un
morceau de musique est en UT majeur, il peutcommencerpar
UT, ou MI, ou SOL; si le morceau est en LA mineur, il peut
commencer par LA, ou UTou MI ,

Mais si le morceau com-
mence par UT et MI, ces deux notes appartiennent indistin-
ctement au ton d'UT et au ton de LA, il faut donc avoir re-

cours a l'enchaînementdes premières phrases pour résoudre
la question. Beaucoup d'écoliers regardent la dernière note
du morceau pour en connaitre le ton; ce moyen serait bon
si toutes les parties finissaient par la tonique, mais le second
violon finit souvent par la tierce; l'alto finit tantôt parla tier-
cé, tantôt par la quinte; le premier violon même finit quelque-
fois "par la tonique, la tierce et la quinte en même temps.Ilfau-
drait donc, pour qu'il ne restat aucun doute sur le ton, avoir un
signe général et certain qui le désignât d'une maniere sensi-
ble et claire. Celui que je propose est de mettre en tête de
chaque morceau de musique (avant de poser la premièreclef)
le caractère accidentel qui sert à distinguer la note sensible
dans les tons mineurs seulement.

Dans les tons majeurs par dièses,!a note sensible est
tojours le dernier dièse posé après la clef; et dans lestons
majeurs par bémols, la noté sensible est toujoursune nb-
te naturelle, (1) au lieu que dans les tons mineurs par dièses,
la note sensible ne se fait voir ou entendre qu'au moyend'un
dièse ou d 'un doublë-diese étranger que l'on emprunte, vu
qu'il n'est pas posé après la clef.De même, des les tons
mineurs par bémols, la note sensible ne se fait entendreou
voir qu"au moyen d'un diese ou d'un bécarre que l'on emprun-
te, vu qu'il n'est pas posé à la clef. C'est ce signe que ' je
propose de mettre devant la clef, à la tête de tous les tons
mineurs. (Voyez l'exemple général que j'en donné page 8.)
Il résulte de ma proposition que, mettant toujours en tête
d'un morceau de musique le caractère ou signe accidentel
qui détermine la note sensible, soit devant la cléfpourles
tons mineurs, ou après la clef pour les tons majeurs,il ré-
sulte, dis-je, qu'un écolier, même le moins avancé, saura
connaitre du premier coup d'œil ce qu'il ne peut apprendre
et concevoir que par une longue habitude.

(I) Excepté le cas ou l'on voudrait mettre sept bémols à la clef, chose inusitée.

ÉTENDUE DU CLAVIER.
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